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INDICES BOURSIERS 
en date du 

CAC 40 25/02/2019          5 241,73
DOW JONES 25/02/2019         26 199,95

EUR/DEV DEV/COT DEV/CFA DEV CFA
xxxxx xxxxx xxxxxx 1 EUR 655,957
1,1355                 1USD = 577,681 1 USD 600,231                                                        
1,4924                 1CAD = 439,532       1 CAD                473,318    

125,7500                 1JPY  = 5,216 100 JPY 550,675
0,8683                 1GBP = 755,467 1 GBP 809,031
1,1351                 1CHF = 577,885 100 CHF 62 097,13
15,7583                 1ZAR = 41,626 100 ZAR 4 400,79
10,8456                 1MAD =                            60,481 1 MAD                   63,86
7,5952                 1CNY = 86,365 1CNY 88,96

113,5100                 1KES = 5,779 1KES 5,95
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FIXING VENTE BILLETS (sans frais)

BRENT (IPE) US Dollars/Baril
26 Fevrier 2019: 65,87

COURS INDICATIFS DES DEVISES
EN DATE DU 26/02/2019

LA Banque mondialevient d’octroyer un prêtde 200 millions de dollars(116 milliards de francs)au Gabon, afin de soutenirle pays dans ses effortsd’assainissement budgé-taire et de diversificationl’économie.Le ministre de l’Econo-mie, Jean-Marie Ogan-daga, et la directrice desopérations de la régionAfrique centrale de laBanque mondiale, Élisa-beth Huybens, ont pro-cédé hier à la signature decette convention. « C’est
un programme en appui à
trois piliers de réforme de
l’Etat gabonais. D’abord,
l’assainissement de la ges-
tion de l’Etat. Deuxième-

ment, la diversification de
l’économie et, troisième-
ment, la protection des
pauvres et des vulnérables
à travers la réforme du
secteur santé et de la pro-
tection sociale », a indiquéÉlisabeth Huybens. Eneffet, l’opération s’arti-cule autour de trois axesstratégiques, comprenantchacun plusieurs do-maines. Le premier axe concernele renforcement de la sou-tenabilité financière et del’efficacité de la gestiondes finances publiques. Ils’agit, plus particulière-ment, d’accroître l’effica-cité et la transparence dela collecte de recettes ; decontrôler l’évolution de lamasse salariale, d’amélio-rer la performance desagents publics ; maisaussi l’efficience et latransparence des dé-

penses publiques. Le se-cond axe a pour objectifde renforcer la compétiti-vité du Gabon, grâce àl’amélioration du climatdes affaires et au renfor-cement des services desTIC. Le troisième et der-

nier axe cible les Gabo-nais économiquement fai-bles. Cet axe permettra dejeter les bases pour amé-liorer l’efficacité de laprestation des soins desanté, notamment lessoins de santé primaires,

et accroître l’efficacité desfilets sociaux.Cette opération est la se-conde d’une série de deuxfinancements à l’appuides politiques de déve-loppement en matière deconsolidation budgétaire

et de croissance inclusiveau bénéfice du Gabon.L’appui budgétaire, faitpartie d’une réponsecoordonnée du gouverne-ment, des pays membresde la Communauté écono-mique et monétaire del’Afrique centrale (Cémac)et des différents parte-naires techniques et fi-nanciers, à la récentecrise économique. Pour le ministre gabonaisde l’Economie, ce soutienfinancier de la Banquemondiale va être utilisépour des projets bien ci-blés. « Les fonds vont être
utilisés pour les objectifs
précis. Il est question de
poursuivre la diversifica-
tion de notre économie, et
nous sommes sur les bons
rails », a expliqué M.Ogandaga.

Prêt de 200 millions de dollars au Gabon
Appui budgétaire/Plan de relance économique/Banque mondiale
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Le ministre de l’Economie et la directrice des opérations de la région 
Afrique centrale de la BM signant la convention.
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L’ORGANISATION nongouvernementale (ONG)environnementale "SeaShepherd legal" et l’Agencenationale des parcs natio-naux (ANPN) ont organisé,du 19 au 21 février 2019,un atelier sur la pêche illi-cite, non déclarée et nonréglementée, dite "Pêche
INN".Durant trois jours, les par-ticipants ont mis enexergue le patrimoine na-

tional du Gabon et proposédes politiques et pratiquesvisant à éliminer la pêcheillégale dans les eaux gabo-naises. « Cet atelier vise no-
tamment à aider les
Gabonais à avoir
conscience des menaces
liées à la pêche INN, et de
renforcer l’action des auto-
rités judiciaires, pour leur
permettre de faire face effi-
cacement au phénomène»,a indiqué la directrice exé-cutive et fondatrice del’ONG Sea Shepherd legal,Catherine Pruett.Selon le secrétaire exécutif de l’ANPN, le Pr. Lee White,« les menaces auxquelles la

biodiversité gabonaise est
confrontée nécessitent des

mesures de protection
fortes, au risque de tout
perdre».Pour le secrétaire perma-nent adjoint du Conseil na-tional de la mer (CNM), M.Koumba Kombila, lesconséquences de la pêcheINN sont nombreuses, ycompris pour la pêche ar-tisanale sur le plan local.Celles-ci vont de la diminu-tion des stocks à l’appau-vrissement despopulations, en passantpar la réduction des taillesde capture, le non-respectdes zones de pêche, l’aug-

mentation des prix sur lemarché et même la montéedu braconnage. «C’est un
cercle vicieux qui conduit à
des tensions sociales», a-t-ilprévenu. Pour y remédier,M. Koumba Kombila es-time qu’il convient d’enga-ger des réformes, allant dela modification du systèmede licences pour les pê-cheurs artisanaux, au suivides immatriculations desembarcations, en passantpar l’imposition des li-mites pour les positions etles zones de pêche.

La cote d'alerte !
Pêche illégale au Gabon

JM
Libreville/Gabon

Des navires de pêche illégale arraisonnés au large
des côtes gabonaises.
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LE producteur norvégiende pétrole, Panoro Energy,vient d’annoncer une aug-mentation de 50% des ré-serves pétrolières 2P duchamp producteur Tortue,situé sur le contrat de par-tage de production Dus-safu, au large du Gabon.Les réserves 2P, qui s’ap-puient sur un total de sixpuits, passent ainsi à 35,1

millions de barils par rap-port à une étude précé-dente effectuée sur le site,fin 2017, rapporte l’agenceEcofin. « L’augmentation de
50 % des réserves par rap-
port à  fin 2017, combinée à
la forte production pétro-
lière, démontre clairement
la valeur de Tortue et plus
généralement l’énorme po-
tentiel de Dussafu pour de-
venir un actif producteur de
classe mondiale. Nous
sommes très enthousiasmés
par la performance initiale
de la production et nous

sommes impatients de
continuer à livrer de solides
résultats sur Dussafu », adéclaré John Hamilton, di-recteur général de Panoro,cité par l'agence Ecofin.Actuellement, le champTortue produit enmoyenne 11 800 barils depétrole par jour. Au derniertrimestre de l’année écou-lée, elle s’est chiffrée à 1,2million de barils. Le béné-fice d’exploitation moyenpar baril pour la périodes’est établi à 23 dollars, ycompris les divers coûts

non récurrents liés au dé-marrage du champ. La pre-mière cargaison d’environ550 000 barils de pétrolede Dussafu a été déchargéeavec succès du FPSO BWAdolo, le 2 décembre 2018.Le champ Tortue est l’unedes cinq découvertes pé-trolières existantes dans lazone d’exploitation exclu-sive de Dussafu, dans la-quelle Panoro détientactuellement une partici-pation directe de 8,33 %.

Panoro Energy augmente ses réserves
Hydrocarbures/ Champ Tortue
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La zone qu'exploite avec succès Panoro Energy, au
large du Gabon.
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